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io;ssau Ipleurant). Hein ! ... Hein... ! Ho-yogue 1.
Jons' A.-Qu'est-ce qu'il y a, pauvre petit?
MoUssEAu-C'est Clapleau et pis Caron qui veulent pas me laisser assira.
.JoiiN A. -Tidns, l'ais-tu guetouche avec ce bIâton de tire.
lorssxA U.-Mion / Mion ! que c'est bon 1

C(iAPLEAU (à Caron)-Ça, la tirc......(ça l'attire, pour les borgnesZde1l'intelligene0).

Le Canard demande bien pardon au
populaire prupriétairu du Courrier de
lontréal de l'oubli involontaire qu'il a

comiis vi nu fiti-aiait pas mention dan:
son derniur numéros, de la nagi>iique
fete ux huîtres olferte par M. Duver-
nay à ses aiis les jaunes conservateurs
de Montréal.

La réunion était nombreuse et la

gaieté la plus franebe s'épanouissait sur
la iliguro dé tous les convives. Somme
toute, la fête a été splendide. Il n'y a
eu qu'une ombre au tableau et cette om-
bre devait exister pour la perfection de
l'ouvre.

IL y était, LU [, le futur député, IL
en est revenu la mort dans le cour, et
le dépit sur les lèvres, et,

Achille dans sa tente.........

il y avait matière : on ne LUI avait
pas donné une place d'honneur, LUI
/ez.ci, l'ez.- I .

Une enseigne sur la rue Ste. Sla-
rie ;

JEAN BTE........

Marchand de breu:aa-brack"'
Voilà jusqu'où va se jucher i'anglo-

manie.

Scène émounanie.-Quel triste spec-
taule il vous a été donné de voir dur-
nièrement, un pauvre père de famille
aux prises avce lu plus vieux de ses fils,
mais la vietoira est restée du côté du
père, qui après avoir donné les explitca-
tions udcessaires à son fils récalcitrant,
lui enjoignit de ne pas acheter ses cha-
peaux et fourrures, ailleurs que chez
Dubuc, Desautels et Cic, car là est la
place par excellence, en fait do casques,
manchous, boas, capots de bufles et
ehatsasauvages, ett, etc. C'est au No.
217 rue Notre-Dame là où le gros chien
est à la porto gu'il faut aller pour ache-
ter bon marché,

Les barbiers-coiffeurs -sont; actuelle- Le temps est arrivé de se vêtir chau:
ment menacés par tous les apôtres du demuent, afin d'éviter les rhumatismes.
chiucinisme. Ces derniers viennent de Nous croyons rendre service à nos lec-
forinter une association de protection teurs en leur recommaodant la maison
sous la pré-idence de l'assistaut-rédaa- Derome et Lefrangois, coin des rues
tour du RVouvecu Nnule. Ces nouveaux Ste Catherino et Amherst. On se pro-
prolétaires veuluut f'aire diminuer le ti- curera à cet établissement populaire
rif pour la coupe des cheveux, et le des fourrures de toute sorte, de qualité
Uiunard se prononce carrément on leur supérieure et à des prix modiques. On
faveur. répare au magasin de MM. Derome et

Enî ilfet, est-ce juste de payer bel et Lefrançois les vieilles fourrures, qui
bien quinze cents comme tout le monde sout. remises £à neuf pour une baga-
pour su faire couper les cheveux........ telle.
quand on en a pas 1

Il nous semble que cinq cents est un
prix très raisonnables pour rogner les Entre ami.- Plusieursramis font
quatre poils de l'auteur du Chu ,vinisme rencontre sur la rue LSte. Catherine.
dans l' istoire. L'un d'eux, dit alors : Où aller passer

Si les barbiers-cuiffeurs se montrent la veillée ce soir pour bien i'amuser ?
trop âpres au gain, ma tante conseille un autre répond : Allons à la maison des
fortement à tous les chauvins de se Citoyeis. C'est là que l'on trouvera tout
mettre en grève, ce qu'il nous faut, car il y a des belles

ça va être formidable. salles et salons, de bons pianos, du bon

Une danu du la rue St. Hubert, la-
quelle se prétend de haute volée, se
chicanait l'autre jour avec son domes-
tique.

L'indignation de Mme étant à son
comble, elle eut une expression sublime
à l'adresse de son serviteur.

-Mange de la m... (ce n'était
pas du sucre), dit-elle, à son nterlocu-
teur.

C'est terrible, mais c'est vrai.

Une visite à Spencer Wood House-
Allons laile une visite à cette maison
qui est maintenant sur un pied pour
donner entière satisfaction. ,otre ami
M. McHenry autrefois à la Maison des
Citoyens, est un dos propriétaire. Il in-
vite ses amis et l public on général a
lui l'aire une visite. Les vins et liqueurs
sont de première qualité, cigarres de
choix, huîtres, pâtés etc., etc.

Ne passez pas sans arrêtor à Sp ncer
Wood House tenue par MM. Iiocher,
MeHenry & Cie. au No. 845* rue Ste.
Catherine,

vin, desahuitres fraîches, des bons pâtés
et langues salées, et enfin ce qu'il y a
dc mieux. Les autres amis répondent :
-c est vrai, allons à la Maisondes .Ci-
togcns No 811 rue Ste Catherine, tenue
par M. F. X. E. Maillé.

Un barbier bien connu du quartier
St. Jacques, M. A. Morin est attaché à
l'établissement

Des grandes salles sont à,la disposi-
tion des clubs et autres réunions.

La réclusion dans les manufactures
donne aux travailleurs des faces pâles,
leur 8te l'appétit, les rend langoureux,
appauvrit le sang, donne. des maladies
de-foie, des rognons et urinaires, et
tous les médecine ainsi que toutes leurs
médecines ne peuvent les guérir, si ce
n'est là grand air ou l'usage des Amers
de Houblon qui sont les remèdes le-
plus purs et les meilleurs et spéciales
meut pour cea cas, ces remèdes tiennent
lieu de santé, eto. Quiconque en fera
usage ne aoukrira plus. Ils ne coûtent
%u'q agat4c, .Z 8 'a99o9041

A présent que la saison fraîche est
arrivée, que i'appétit est excité par l'air
frais de 1 automne, il s'agit de savoir
où le publie trouvera la nieilleure vian-
do à meilleur marché, c'est sans con-
tredit à l'étal si populaire de Jos. Le-
vesque et Cie., bouchers, au coin dos
rues Ste. Catherine et Labelle. C'est là
où tout gourmet peut trouver out ce
que l'estomac peut désirer et deman-
der. Ainsi voir la liste des prix:

Bon rôti de bSuf, 6, 8 et 10ts.
Stakes 5, 6, 8 et 1 Ots
Agneau et mouton, 5, 6 et Sets.
Boeuf de soupe 4, 5 et lots.
Porc frais et lard salé, 10ets.
Boudin rouge, 10e la Ibs.
Saucisses et tête en froniaga,10c la lb

Avis spécial amn lecteurs du ii Canard. I

-Le soussigné a l'honneur d'inlorimer
ses pratiques et le publie.en général qu'il
a constamment en main un as:âertimcnt
des mieux choisis de Vitres, Mastic,
Huile, Terbntine, Vernis, Pcintures
de toutes couleurs, etc, etc., qu'il ven-
dra a aussi bon' marché que par.
tout ailleurs, et qu'il continuera com-
me par le passé à exécuter à la sa-
tisfaction général toute commande
que l'on voudra lui confier. Donnez vos
commandes et vous aurez entière satis-
faction chez

NAPOLEON GRANGER

No. 6'76, Rue Ste. Catheriun, près de
la Rue St. André, an face de la Maison
A. Pilon et Cie, Montréal.

Avez-vous des pelleteries à fai'.-e ré-
parer ? Portez-los au plutôt cleez Cls.
Desjardins et Cie., porte '.oizsine de
A. Pilon et Oie, rue St.. Catherine.
Soyez certain qu'elles eront bien répa-
rées et à très bon mrcrll. MM. Desjar-
dinq et Cie ont Ic plus bel assortiment
de fourrurct de Montréal -- 601, 637,
et 638 lu Sto, Qathorine,


